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du jeune; chez ce dernier, iU y a très peu
ou presque pas de sang.

En- dehors de sa valeur gastronomi-
-que. le lapin estconsidéré comme lai si-

hoellne du pauvre. Gràcb'ýaux appDrête sa-
valltea des fourreurs, mmn pelage peut à la
fois être: loutre, casetor ou ch.ncblla. Sur
soixcan te-quinze mn$llone dte peaux de la-
Pino sacifiés tous Me ans, le dizièmne eat
transformé en' fourruires, lie reste sert à
faire des chaipeaux. Par ile tannage de la
cpeau du lapin au chrome, on est parvenu

à "tlsTpour en faire des chaussue4.
lms pattes de lapi joulsenty aux

Etats-Unis d'Aimérique, d'une certaine vé-
nrtion. . Les citoyens américains ont
un v'éri'tle cuclte pour eilles. On Nle àt
ce sujet te cas d'un certagn fflild¶ler arré-
tié pour meurtre, mata jouissant d'une
telle amitié de la part des habitante d'e
su ville natale, que ceu-ci lui firent par-
venir, la veille de sa comparution devant
les juges, eoixalnte-treie -pattes de la-
-pins. Wldr eut -le soin d'endosser
deux vestont et trois pardes3uts ouperpo-
aids safin d'avoir assez de poches, pour
.pourvoir porter sur luil ces eoixas2tes.
treize pattes de lapins.

le plus extraordinaire, c'est qu'il fut
acquitté. Atnsi donc, ménagères et Cui-
sinièresl, conservez les cpattels de lapin~
pouir eh faire de %précieuix fétiches qui
éloigneront de vous le mauvais sort, ce
que je vous souhaite sincèrement,

P. Bairth'élem y.
(Le Cordon Bileu).

L'ELEVAGE DU PORC ET SES PRINCI-
PALES MALADIES

Rachitisme. - Ostéomnalacle et Cachexie
osseuse

L'une des affections qui frappe le plus
frôquemment l'élevage du porc dans les
pays pau-vrels, est celle que l'on appelle
ordinairement lerachitisme, blçn que en,
réalité Il s'agisse d'une affection toute
différente du rachitisme vrai de l'espèce
humaine et des a.utrei' epèces animnales.
Suivant les riégions et les localités, cette
affection est encore désignée sous les
noms de "goutte et mall de pattes" parce
que les malades paraissent souffrir sur-
tout des pattes. Ils ne peuvent plus mar-
cher, ne se &'Placent qu'avec difficulté;
aussi dit-on encore qu'ils sont atteints de
rhumatismes, bien qu'il n'y ait non plus
rien de commun entre la maladie en ques-
tion et le -rhumatisme vriti.

La maladie ddnt Il s'agit est une ma-
ladie des jeunes, de trois à six mois, qui
peut -ensuite se prolonger fort lonigtemps.
si les malades sont conservés quandj
môme. C'eslt en 'réalité une maladie du
squelette, de toute, la charpente osseuse,
et C'estpourq-uoi, au point de vue scient1 -
tique, on luil' a donné, les noms d'ostécima-
Ilité et de cachexie oseuse, termes qui
Indiquent que les 0s sle -ramollsent de-
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viennent plu(& fi-agiles. moins lourd.e
brisent ou se déforment facilement.

C'est une Maladie des pays paut rp,
surtout des région où on fait deý "l.f

Viage, où l'on fait on p*omnan eJ
production 4m. jeunes, deatinlés à êtrf.a
seywage ou lm peS lue tard, livrés ail
commerce tt être exporié vers d'autres
réglons en vue de i'engralisement.

Bien elouvent, trop souvent, dans (..s
panu lms truies portières sont nourries
assez parcimnonieusement et C'est là.
avec la cause d'in-fection dont Il se.ra
parlé, la raison dominante de l'évoliffon
de la ma.ladie. Eile sévit surtout en
Champagne, on Sologne, dans le Berri.
en Vendée, etc.. faisant un nombre de
vloICn* sn.pmrewa à Ils pDeusfo-entr"I'

ou le rouget; mats comme Il s'agit d'une
affection à marche lente, à marche rhro
nique, on ne s'en alarme pas comme dlan,
lès cas de maladies à marche rapide. En
t-allité les ip:-te3 canotes eont extrèIm'4
ment importantes, peut-être plus mir
guées, certaines années, mais à peu prés
régulières et contindfes Ces pertes pour
iraient être évitées en grande parUle. si-
lion en totalité, par des mesu-res r&!ati-

vement simples et c'est pourquoi lm ln -

dications fou.rnites dans cet article pour.
i-ont-elles rendre quelques Iservices

Lis maladie évolue lentement. dou~e,
ment durant des semaines et des motis.
Elle débute ordinairement vers l'âge de
deux mois et demi à trois mois, par des
douleurs qui empêchent les petdts nma'a-
des de se livrer aux ébats ordinaires des
jepnes gorets ls manquent d'abord (le
galté, ne cherchent plus ni à courir ni
à jouer, restent pl-us longtemps rou'h.'
n1-2 se relèveint, que pour manger PlIil-
tard, Ils marchant leutement et ronmm"
sur des épines Osant à peine déplarer :f->

membres, faisant quelque dix o, 'i ngt
mètres, puis s'affaissant auWstÔt coflifi"
pour se -soustraire à une Position 114'fM
bie. Chez ceLlai-ni, ladérairche rré- ri,
môme dès cette époque un caractère ~'e
bizar-re.- les membres sont comme« vritrt-
croisés, déviés de leur direction norl:Illf
ssez souvent comme #-Oisés en \

A dater de ce lkdm.ent -on Pci)' lire
que les malades ne' se aévelOPPeil: Pl11..
même si on leur distribue une
nourriture; leur appétit est conserIé. fil
partie tout au moins, mais Ils "îOf

ment leur nourritu-re sans a-ucilli! >'D

fice et maigrIisent, de jour en joli r
vant la gravité de leur affection.

(A suivie).

C'EST UN FAIT ACQUIS
que dans.la vie pratique des-affaires.

les annonces Insérées dans un bon

journal de la partie, rapportent..
Faites un essai dans le doPrix Coi rani"

et vous serez satisfait
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